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85BRÈVES 85 MICRONOUVELLE

NANE COUZIER

L’ASSIETTE QUI CHANTE

Une dame sans âge s’ennuie sur un banc public.
Les gens circulent, c’est dimanche. Un enfant l’aborde :

– Tu joues au tic-tac-toe ? C’est quoi ton nom?
– Ismaël, reviens ! enjoint la mère.

Un avion passe très haut dans le ciel boréal. La
dame regarde l’avion et pense « nous avions », puis
disparait dans ses avions. 

Le cliquetis des couverts du bistrot d’en face tra-
verse la rue. La dame d’un certain âge a faim tout à coup.
Une odeur de crêpe flotte parmi les relents des cuisines
du monde. L’odeur mène à une petite porte rouge. Un
troquet de rien coincé entre les édifices : L’assiette qui
chante. On y annonce des spécialités bretonnes. Il faut
monter un escalier étroit. Là-haut, c’est la bousculade, il
faut patienter… La dame parcourt la carte en attendant.
Un flot de moments heureux surgit à la lecture des plats
qui se succèdent ; lui revient tout l’été d’avant le grand
départ outre-mer. Une fois attablée, le repas l’enchante.
Elle n’en finit pas de dire merci en sortant.

Dehors il fait nuit. Le froid pince. La dame d’un
autre âge s’enfonce d’instinct dans la bonne chaleur
préservée du dedans, se surprend à chantonner : La laine
des moutons… Ne pleure pas Jeannette… Compagnons de
la Marjolaine… Les airs s’enchaînent, tout le répertoire de
l’enfance. Elle sourit aux anges en marchant. Qui la croise
sur la rue doit penser : En voilà une qui ne s’ennuie pas…

LA DAME D’UN CERTAIN ÂGE

LA DAME D’UN AUTRE ÂGE

LA DAME SANS ÂGE
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